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Ursula et Toni Stadler
Dans ce numéro, nous 
présentons Ursula 
et Toni Stadler, pro-
ducteurs de lait bio à 
Montsûrs. 

Pouvez-vous nous 
présenter votre 
parcours ? 
Originaire de la Suisse, 
nous sommes arrivés en 
France en 2004. Nous 
avons recherché une 
ferme dans le Grand 
Ouest, région propice 
à la production laitière. 
Nous avons trouvé cette 
ferme avec 50 ha ac-
cessibles, mais avec un 
robot de traite installé 
en 2002 dans des bâti-
ments vieillissants et en 
système libre service. 
La Bio nous a toujours 
intéressé, mais le chan-
gement de pays et la 
maîtrise technique du 
système nous ont obli-
gé de conduire la ferme 
au départ comme le cé-
dant. 

Mais très vite nous 
avons augmenté la sur-
face d’herbe pour faire 
de l’ensilage de bonne 
qualité et en même 
temps diminuer la sur-
face de maïs. Au final, 
c’est la crise laitière de 

Comment percevez 
vous l’implication 
dans la filiere lai-
tiere ? 
Cette démarche nous 
semble très importante et 
nous aimons cet investis-
sement. 
Nous avons commen-
cé en nous impliquant 
dans l’APLI (en 2009). Au-
jourd’hui, nous sommes 
dans l’Association des 
Producteurs de Montsûrs, 
Ursula est la secrétaire et 
elle est aussi administra-
trice de l’OP Seine et Loire. 
Cette implication nous 
permet de comprendre le 
fonctionnement de la fi-
lière et d’échanger autour 
de sujets très intéressants. 
La filière AB est construite 
et organisée par les éle-
veurs et les producteurs, il 
est donc important de s’y 
investir. 

2009, la maitrise des tech-
niques allant dans le sens 
de la bio tels que le dés-
herbage mécanique ou 
les couverts végétaux qui 
nous ont permis d’enta-
mer le passage en bio en 
février 2010. 

Pouvez vous nous pré-
senter la ferme d’au-
jourd’hui ? 
Actuellement, nous 
sommes installés à  
2 UTH sur 90 ha avec 
une référence de  
450 000 l à la fromage-
rie de Montsûrs. Notre 
troupeau se compose de  
65 vaches laitières de race 
Holstein (plus quelques 
croisement en Brunes 
des Alpes) pour une pro-
duction moyenne est 
de 7 200 l/VL. Concer-
nant les surfaces, nous 
disposons de 60 ha ac-
cessible et la SFP est de  
77,5 ha (Figure 1) per-
mettant d’être auto-
nome en fourrage avec 
l’achat d’une petite par-
tie de concentré. Notre 
chargement est de  
1,2 UGB/ha de SFP. 
Sur notre ferme, nous 
recherchons une pro-
duction laitière élevée 
qui nous permet de 
rembourser l’achat des  

58 ha, la reprise de la 
ferme et les investis-
sements qui sont faits 
depuis (mise en norme 
et table d’alimentation 
en 2009 et remplace-
ment du robot avec 
la construction salle 
de traite 2x14 simple 
équipement en 2013). 
Mais à côté de la pro-
duction élevée nous 
apportons une atten-
tion particulière à la 
santé de nos animaux 
et au fonctionnement 
de notre sol. Notre ra-
tion est à base d’herbe 
pâturée (44% de la 
ration annuelle) avec 
un apport de maïs (21 
%), de méteil ensilé, 
du foin et de concen-
tré (correcteur, 4%) 
tout au long de l’année  
(Figure 2).

Vous participez à des 
groupes d’échanges, 
qu’est ce que ça vous 
apporte ? 
Pour ce volet formation et 
groupe d’échange, c’est 
Toni qui participe. Ces 
réunions permettent de 
rencontrer de nouvelles 
personnes et d’échanger 
autour de systèmes très 
divers. 
Au retour de ces forma-
tions, il est souvent sa-
tisfait car la diversité des 
conduites et le respect 
des modes de produc-
tions de chacun per-
mettent de faire émerger 
de nouvelles idées de 
conduite.

Et quelles sont vos 
perspectives d’avenir ? 
Dans un futur proche, 
nous souhaitons embau-
cher un mi-temps dés 
l’automne prochain. Mais 

avec 3 enfants sur 4 
intéressés par l’agricul-
ture et notre système 
alliant productivité lai-
tière et AB, notre sou-
hait est de continuer 
dans ce système qui 
nous satisfait, en amé-
liorant les conditions 
et l’efficacité du travail 
(projet de nouveau bâ-
timent vaches).
Pour plus tard nous 
ne savons pas encore 
comment la ferme va 
se développer. Nous 
laissons du temps à 
nos jeunes d’acqué-
rir de l’expérience 
en travaillant dans 
d’autres fermes ou 
organismes agricoles 
pour leur permettre 
de trouver leurs place 
dans la structure où ils 
peuvent s’épanouir.

ursula et Toni stadler | Montsûrs - juillet 2016

Figure 1 : Assolement de la ferme de Toni et ursula

Figure 2 : ration des VL sur l’année 2015
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